
Lycée La Bruyère, Versailles

« Choisir sa spécialité, c’est renforcer un pôle  
tout en maintenant les autres à un très bon niveau. Autant essayer ! »  

Charlotte, 21 ans, promotion 2021, Master Gestion et Commerce International 

1/ En quoi la khâgne Spécialité 
Espagnol du lycée La Bruyère à 
Versa i l les a - t -e l le été un 
tremplin pour la suite de votre 
parcours? 

Les trois années passées à La 
Bruyère m’ont permis de 
développer mon appétence 
pour les langues vivantes tout 
e n m a i n t e n a n t u n e 
pluridisciplinarité extrêmement 
enrichissante. L’enseignement 
qui y est dispensé est d’une très 
grande qualité, le rythme de 
travail y est intense pour 
assimiler et mobil iser ses 
connaissances ; mais je m’y suis 
très vite habituée ! Cela m’a 
appris à être le plus efficace 
possible, à prioriser les sujets à 
traiter, et à conserver de la 
rigueur dans toutes mes tâches. 
C’est un grand atout, à la fois 
dans le domaine des études 
supérieures et dans la vie 
personnelle. Aujourd’hui, je me 
sens très rarement débordée, 
e t j e p e n s e q u e l e s 
c o m p é t e n c e s q u e j ’ a i 
développées durant mes trois 
années d’études à La Bruyère y 
sont pour quelque chose ! 
Faire l’expérience d’une classe 
préparatoire aux grandes écoles 
est toujours enrichissant, mais le 
plus de La Bruyère, c’est 
certainement la diversité des 
parcours qui s’y dessinent. 

Chacun aspi re à intégrer 
différentes écoles ou à se 
perfectionner dans un domaine 
e n p a r t i c u l i e r, e t c e t t e 
mentalité favorise l’entraide, 
lo in du stéréotype de la 
compétition permanente que 
l’on projette parfois sur cette 
filière d’excellence. 

2/ Qu’est-ce qui selon vous fait 
la force de ce cursus? 

La pluridisciplinarité me semble 
être un des atouts majeurs de 
ce cursus : elle permet à chaque 
étudiant de renforcer ses 
compétences et connaissances 
dans diverses matières, puis de 
se spécialiser dans un second 
temps. La spécialisation laisse 
une grande place aux autres 
ma t iè res , ce qu i s ’ avè re 
favorable à une poursuite 
d’études ouverte. En CPGE, 
choisir sa spécialité, ce n’est pas 
renoncer, loin de là. C’est plutôt 
renforcer un pôle tout en 
maintenant les autres à un 
très bon niveau. 

3/ Quels conseils donneriez-
vous à des candidats intéressés 
par cette formation? 

J e re c o m m a n d e r a i s t o u t 
d’abord aux intéressés de 
rester curieux : même s’ils ne 
sont pas familiers et à l’aise 

avec l’ensemble des matières 
enseignées, il est important 
d’avoir envie d’en apprendre 
davantage ! 
De même, s’ils pensent déjà 
connaître certaines de leurs 
faiblesses ou de leurs forces, 
s’orienter vers une classe 
préparatoire littéraire est un 
bon moyen de vérifier leur 
attrait pour telle ou telle 
discipline sans renoncer à 
d’autres. Dans la mesure où les 
partenariats avec les universités 
rendent très facile l’obtention 
des licences 1, 2 voire 3, suivre 
le parcours CPGE ne pénalise 
pas leur dossier et ne retarde 
pas leur parcours universitaire. 
Il est tout à fait possible de 
b a s c u l e r d e l a c l a s s e 
préparatoire vers l’université si 
une discipline semble très 
attrayante, mais l’inverse n’est 
pas envisageable : autant 
essayer ! 
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Bac : S spécialité Maths, section euro anglais, Lycée Descartes, Montigny-le-Bretonneux 
Hypokhâgne, 2 khâgnes : La Bruyère, Versailles, Spécialité Espagnol en khâgne 
Parcours actuel : Master 1 Gestion et Commerce International (LEA, Sorbonne Université) en 
alternance dans une start-up basée à Station F, 75013 
Projets : une poursuite d’études en MBA ou en doctorat, à déterminer d’ici la fin du M2


